
Le Moulin Vert à Lomener, toute une histoire !

Le bar-restaurant est une institution. Mais pourquoi ce nom ? Guy
Bizien et Jean-Jacques Carriou, qui ont mené l’enquête, lui ont
consacré un article dans le dernier cahier d’histoire du pays de
Plœmeur.

L’histoire

Au début du XIX   siècle, seules quelques constructions existent sur la
pointe de Beg-er-Vir, à Lomener, village de Plœmeur  : le corps de garde –
encore visible – et des presses à sardines. La parcelle sur laquelle est
implanté l’actuel Moulin Vert est, à cette époque, une terre agricole.

e

Ce n’est qu’en 1882 que la première construction sera réalisée. 

, précisent les deux historiens
locaux du Comité d’histoire du pays de Plœmeur, Guy Bizien et Jean-Jacques
Carriou, dans leur article consacré au Moulin Vert.

« Quatre
ans plus tard, on retrouve la mention de « débitante » au recensement pour
l’épouse Le Touer, Philomène Le Romancer  »

Cette femme sera la première gérante d’un café à cet endroit.
L’établissement est alors un simple débit de boissons fréquenté par les

Guy Bizien et Jean-Jacques Carriou, auteurs de l’article sur l’histoire du Moulin Vert dans le
dernier cahier d’histoire.
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pêcheurs de sardines et de crustacés. À l’époque, le petit port comptait au
moins une douzaine de ce type.

Un nom donné il y a 104 ans

Après Philomène Le Romancer, les propriétaires et les gérants se
succéderont. En 1919, c’est le couple Cibert, d’origine parisienne, qui reprend
l’hôtel-café-restaurant. Il lui donne le nom de Moulin Vert. Un nom que
l’établissement a toujours 104  ans plus tard. Mais quelle en est l’origine  ?

expliquent les deux auteurs.« Cela a toujours interrogé beaucoup de monde, 
Il y avait plusieurs hypothèses qui circulaient. Celle de la présence d’un
moulin a été écartée. Il n’y a aucune trace historique d’un moulin à Lomener.
Les moulins les plus proches étaient situés à Kerlir et Kerlavret. Autre
légende : cela renverrait à la couleur verte qui était largement utilisée dans le
village pour repeindre les bateaux et les pinasses. »

Les deux hommes mènent alors l’enquête. 

, disent-ils.

« En creusant, on a finalement
reconstitué l’histoire du Moulin Vert et, sans doute, trouvé la ou plutôt les
raisons de cette appellation »

Le Moulin Vert renaît

Pendant la guerre, le café-restaurant, tenu par la famille Courouge, est
incendié à la suite d’un bombardement en février 1943. Il ne reste que les
murs. Un baraquement est monté devant le bâtiment sinistré. Le Moulin Vert
est reconstruit douze ans plus tard par Maurice Assaier-Sayag.

En 1959, Yves Jacques rachète l’ensemble de la propriété et du fonds de
commerce. Il le revend à la famille Le Maout, bien connue dans la région
lorientaise en 1986. La gérance est confiée à leur fille, Anne-Marie, qui tient le
bar durant vingt ans.

Depuis 2006, Éric Perez en a pris la direction. 

, indiquent les auteurs.

«  Après le déclin de la
pêche à Lomener, l’établissement a su s’adapter à une nouvelle clientèle de
touristes, de Plœmeurois et de Lorientais attirés par la qualité de l’accueil et la
beauté du petit port »

 14  €, à la librairie Sillage, et dans certains
points presse à Plœmeur, Larmor-Plage et Lorient.

Cahier du pays de Plœmeur,


